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Une offensive sénérale anglaise 
A L'EST D E L'ORNE 

a été sltppté par les ceilre-auaqies allenaides 
» 

QUARTIER CÉNÉRAL DU FÙHRER, 19 JUILLET. — Le haut commande

ment Je* force» armée* communique : 
£n N * n u n « « l'ennemi après s s feu roulant de plusieurs heures et «e 

sSssSBSSB attaques aériennes, vient «et pommer m. l'offensive générale A l'est *> 
l'Orne. Ce n est qu'après les combats 1M plus violents et au prix de perte» 
— — s u s losBtaU est parvenu A pénétrer dans nos positions, ou. après 
avoir perdu «• de ses chars. Il a vu son avance stoppes par DM contre. 

Au sud ouest de Caen tentes les attaques ennemies ont échos*. 
Des combats acharnes se sont «oreslés dans U région de Saint-Lo. Tandis 

eue, pendant ht Journée, tentes les attaques centre Saint-Lê avaient été 
rtpsessÉse. l'ennemi a pénètre dans la ville dans la soirée avec des chars. 

i eeeasMMts se semt déroute* dans tes mes de te ville. En combat» 
l'ennemi a perdu 12 avions, deux antres ent été détruits an soL 79 terre. 

EN ITALIE, les Anglo-Américains renouvellent leurs assauts 
Bn Italie, l'en• sasI a poursuivi ses attaques massives de la côte de la 

mer ligurienne A la région d'Arène, ainsi que dans le secteur entier de 
rAdriatiene. Tandis qu'il étan repensée an sud et an sud-est de Uvouroe 
nos Hsnsss se sent retirées, en combattant, à l'est de cette localité, sur la 
rive nord de l'Ame. 

Dans In région des deux cotés de Poggibonsi. ainsi qu'à l'ouest d'Arexso, 
•Tasses fortes attaques ennemies sent restées Infructueuses. An sud ouest 
d'Anesne, l'ennemi A attaqué avec de puissantes forces blindées sur un 
front étroit et. après avoir subi de lourdes pestes en hommes, réussit A 
pratiquer une poche asses profonde dans nos lignes. Ces dur, combats, an 
cours «csqstte U blindés ennemis ont été détruits, ent encore augmente 
d'intensSté dans la soirée. 

Le port d'Ancône complètement anéanti, a été évacué et le front retiré 
derrière le secteur d*Bseno. an nord d'Ancône. 

A L'EST, les combats font rage dans le secteur de Lemberg 
431 chars soviétiques détruit* depuis le 14 ju.Uet 

A l'Est, m grande bataille défensive continue sur tout l'ensemble dn 
front, entre la Gallcte et le tac Peipus. 

Dans le secteur sud les attaque* ennemies ent redoublé d'acharnement 
principalement A l'est du Bug supérieur. Dans ce secteur, de durs combats 
ent fait rage centre l'ennemi attaquant en direction de Lemberg. 

Députe le M juillet. 431 chars soviétiques ent été détruit* dans ce secteur. 
A l'ouest de Kovel les Soviets sent de nouveau passés A 1 attaque. De 

violents usa s sis sent en senrs. 
Sur ht rive occidentale dn Niémen nos troupes ont taillé en pièces, dans 

sa région de Grodne et d'Ollta, des troupes ennemies qnl avalent franchi 
le ~ 

Les Rouges attaquent en vain au nord-ouest de Vilna 
An nord-ouest de Vilna tontes les attaques ennemies ent été 
Dans la région «es lacs an sud de la Dana, ne* troupes ont inébranlabîe-

mestt tenu tète aux troupe* soviétiques attaquant sans interruption A* 
nord «e la Duaa, Jusqu'au lac Peipus, nos troupes en* neutralisé «'asses 
tort* contingents soviétique* après avoir détruit «e nombreux chars blinde* 

Les combats continuent seulement «ans quelques senes d'in-Des formations d'avions de bataille ont A nouveau anéanti un certain 
aemsr* «e chars, «e canons ainsi qu'une centaine «e véhicules rnsmr. 

Cinquante-sept avions soviétiques ent été abattus en combats aériens 
Sé par la DCA. 

8 9 av ions anglo-américa ine abattus au-dessus d n Re ieh 
Une paissante formation de bombardiers américains a attaqué la région 

«e la Bsnhjss. Des dégâts dans le* quartiers habités et «e* pertes parmi la 
pspstettas dpile ent été cassas principalement A Kiel. Une astre formation 
«e bombardiers a effectué des raid* contre «es localités «a Sud «e PAiie-
msgss As cours de la nuit, l'a via* ton ennemie a dirigé «'asses faible* atta
ques centre les règlent «e Cologne, la Ruhr et Berlin. 

« s cour* «e teste* ces attaques. 89 avions ennemis, dont M bom
bardier* quadrimoteurs, ent été descendus en combats aérien* et par te 
DCA. «e l'aviation. 

Ea viart-naatre beores, 
113 avions aaglo-amérkairis 

ont été abattas 
Berlin, 1» Juillet. — Mardi, les avia. 

Wuis anglo-américains se sont effor
cé* visiblement d'empêcher U chasse 
s 11 tassais d'intervenir en attaque* 
compactes. C'est le motif pour lequel 
ils ont déclenché leurs raids en par
tant à la fols d'Angleterre et « I t a 
lie, cette tactique n'empêcha cepen
dant pas te défense anti-eérienn* al-
ssnsnums de se ruer A l'assaut «es an . 
nantis ennemi*. Ce sont le* forma-
tiens «rai avalent prie leur départ 
• s Italie, qui sortirent le plu* mal
traitées dm combats violente qui se 

Les* «e l'attaque sur Priedrichsna-
fen, éb avion* américains bombardiers 
quadrimoteur* pour la plupart, furent 

An même moment, «es escadrille* 
s i &-• Hotte 

ammssains, qui avalent pris 
firent leur 

région* de te 
Bsltlsjs* Bien que le etet fût asses 
nuageux et que, «e es faut. U fat 
hsntssfbls A te dits—s sll—nand* d* 
«tssnsr son plein rendement. 11 ap
pareil* ssmmmvq faisant partis d'une 
fnrsnatrns qui dirigeait un* attaque 
terroriste prliisbjstemttit contrt 
«usa «S Ktet, furent abattus. 

A s cours «u raid «e* avion* bri
tanniques sur te région d* Cologne 
et sur Berlin, tes ohsssmrs aUemands 
ont sbateu • appareils ennemis. Xa 
outre, M autres avions ont été «es

te Nord «e te France, 
total, le* Anglo-Américains ont 

s a m heures, perdu su moins 
I l s avions, parmi 1s*quels TS bom
bardiers quadrimoteurs. 

EN NORMANDIE 
La» troaae. «Bemassit* sat évacué 

le» immaa «1* Saiat-U 
Du « assasusuj Journal » ; 
Cm apprenait 

Isa mlUeua 
. mercredi soir dans 

BaUstearsa tmsmsmasl • 

Les attaques britannique* sur te rive 
orient**» de l'Orne en direction de 
la Dive et dans l'espace situé au sud 
de Caen, n'ont pas diminué d'inten
sité. Toutefois, le* contre-mesure* al
lemandes commencent A faire sentir 
leurs effets. Cent ainsi que tous les 
assaut* ennemi* contre le bol* de Bu
res et Troarn ont été repoussés. Au 
sud-ouest «u secteur précité, les trou
pe* allemandes ont contre»ettaqué et 
réelle* des gaàn* de terrain. 

Au sud-ouest «e Caen. te situation 
demeure inchangée. Par contre, les 
troupes «u Retch ont évacué, A l'te-
sue «e durs combat*, les ru;r 
Saint-Lô et ont occupé de nouvelles 
position* au sud de 1* localité 

Le conseiller d'état GROHÉ 
nommé Reichskommissor pour lo Belgique 

et le Nord de la Fronce 
s» 

« Je pois certifier que l'Allemagne n'abandonnera jamais sa lutte, quelles que 
soient les circonstances, avant d'avoir remporté la victoire finale », a-ttl déclaré. 

Berlin, 19 Juillet. — An verts «'un 
décret pris par le Fuhrer le 13 Juillet, 
l'administration militaire en Belgique 
et «an* se Nord «e te France a été 
remplacée par une aamiaistratiea ci
vile, A te tête «e laqseile se trouve le 
commissaire «lu SBSSSh, le eomaeliler 
d'Etat Grohè. 
Ua haat-committairé civil spécial 

pots? sotTé réfioa 
Feur te partie «e ses n g u s s appar

tenant au Nord «e te France, il sera 
procédé A la nomination d'un hast 
commissaire civil spécial dépendant 
immédiatement du conseiller d'Etat 
Grehé. 

Par suite «e ces nouvelles disposi
tions, tes fonctions «e commandant 
militaire pour te Belgique et K Nord 
de te France ont été supprimés». Outre 
l'administration des régions soumise, 
à ses autorité, le commandant mili
taire exerçait aussi le* hauts pouvoirs 
militaires. A l'avenir, eee dernières pré
rogatives seront exercées pat le com

mandant de la Wehrmacht ea Belgi
que et «an* te Nord «e la France. Le 
Fuhrer a nomme A ce poste le géné
ral «'infanterie Grase. 

Le 18 Juillet, le eolonel-general von 
FaUcenhassen, qui Jusqu'alors exerçait 
les fonctions d* commandant militaire 
pour la Belgique et le Nord de la 
France, a, à Bruxelles, transmis an 
conseiller d'Etat Grehé, les affaires 
ressortissants au domaine civil et, 
a s général d'infanterie Grase, celles 
qui intéressent les Instances salutai
res. 

La taranaamsesoa tics poovoiri 
Une brève sérémouie officielle s'est 

déroulée mardi après-midi dan* la 
•ail* du amant A Bruxelles, cérémonie 
su cours de laquelle le général 
d'Infanterie von Paikenheusen a 
transmis se* pouvoirs. 

s Pendant plue de quatre ans. 
déclara-1-11 j'*l eu l'honneur , de 
représenter dans ces région*, le pou
voir «u Reéofa Ce furent des années 

LES ASSASSINS DE PHILIPPE HENRIOT 
sont arrêtés à Paris 
Paris. 19 Juillet. 

( Europe pre«s). — Les assassins de 
Pnii.ppe Henriot viennent d'être arrê
tés Deux d'entre eux se trouvent 
entre les mains de la milice de Joseph 
Dernand. Un autre t été tué. Un 
quatrième A réussi à s'échapper -

D'après le* renseignement* reçus 
Jusqu'à présent, tes sasasslns sont 
membres d'une bande de terroristes 
qui opérait depuis longtemps dan* te 
région de Paris, et qui a au moins 82 
assassinats de membres des partis na
tionaux A son actif. 

Les miliciens ont été mis sur la 
piste de te bande par quelques mem
bres qui étalent mécontents de leur 
salaire. Il s agit d'un*, douzaine de 
Jeunes gens de 20 A 30 ans. qui avait 
reçu chacun 10.000 fr pour leur parti
cipation au meurtre de M. Henriot. Le 
chef «e te bande, un certain Pierre 
DemouUn. Agé de 37 ans. a été tué 
lors de son arrestation, parce qu'il ré
sistait. D avait reçu une prime de 
10 millions pour mon forfait. Le deu
xième et le troisième exécuteurs 
avaient reçu chacun 50.000 fr. 

A l'aide de comparse*, la milice fit 
savoir aux terroristes qu'on leur pré
sentait une affaire de m étal-or d'une 

importance de 30 millions de francs. 
Pour traiter l'affaire, on convint d'une 
rencontre avec le* terroriste*, dans 
un café du boulevard de* Italiens. 
Lorsque les bandits s'y présentèrent, 
11* furent Immédiatement entourés 
par une vingtaine de miliciens armés. 
Demoultn fut tué au cours de te ba
taille qui s'ensuivit Les inculpés ont 
avoué qu'ils étaient au s»-vice de l'In
telligence Service britannique. Ils tou
chaient un fixe mensuel et une prime 
spéciale pour chaque acte terroriste 
D'apré* leurs aveux. H* avaient mis
sion d'amener ht Henriot vivant à 
Londres Us ont avoué encore qu'ils 
avaient reçu ordre de préparer un 
nouvel attentat eontre le successeur 
de M Henriot. Paul Marion. ainsi que 
contiv- M Pemand de Brinon 

U gouvernement nippon 
démissionne 

Un remaniement 
s'effectuera dans le sens 

eVuwse cont rtuation 
de la guerre totale 

Du Rario-Journal de rrance : 
Tokio, 19 Juillet. — Le général Tojo 

a remis à l'Empereur la démission 
générale de son cabinet. 

Un communiqué officiel déclare 
* Le gouvernement s'est décidé à 

des changements afin d'effectuer un 
remaniement complet pour pouvoir 
continuer la guerre d'une façon to
tale ». 

ROUEN, la banlieue 
de R E I M S , 

trais localités d'Eure-et-Loir 
ont été bombardées 
Des avion* anglo-américain* ont de 

nouveau bombardé Rouen lundi soir 
De nombreuses bombes sont tombées 
sur le* ruines de te ville, d'autres ont 
touché des immeuble* qui n'avaient 
pas encore souffert. L'hôpital a été 
endommagé. Ou compte Jusqu'à pré
sent 20 morts et une trentaine d* 
blessés. 

Une attaque contre une localité de 
la Seine-Inférieure a fait 14 morts et 
153 blessés. 

La banlieue de Reims a été sévère
ment bombardée. De nombreuses mal
sons ont été détruite* Trois autre* lo
calités de la Marne ont été attaquées 
en même temps. Le nombre des victi
mes serait peu élevé 

De nouveau, deux localités de la 
banlieue d'une grande ville d'Ruie-et-
Loir ont été bombardées. Dan* l'une 
d'elle* on a retiré 9 mort* et t bleasés 
grièvement atteinte. En outre, plusieurs 
fermes ont été Incendiées. Dans une 
autre ville du même département. 15 
itnnwublw ont été détruit*. On a re
tiré des décombres 4 mort* et U btessés 

SAVOIR S'UNIR 
Lorsqu'on noue a fait savoir Tau-

trs semais», que les radicaux d'Alger 
venaient d excommunier tels autres 
Ysdtceux, demeuré* ou nom, an France, 
nous avons éoiaté s e rsrs ; certes, il 
F assit «e quoi, tant eppereissaU 
tnuttmnàma, ssrsdnirsl» et, pour tout 
dira, grotesque uns telle nouvelle en 
un tel moment. 

A ht réflexion, U eût mieux valu 
peut-être pleurer que rira; car 
Vètmt d'esprit qua dénotant os» ieux 
msssrsDls» «s nr*ïttel»*i s * sévit pas 
seulmment « Alger. Combien s e gens, 
en France même, ne songent, urne 
fois tiré la dernier coup d* canon de 
oett* guerre, qu'à reprendre aussitôt 
les**» petits» intrigues d'autrefois, 
leurs petites queraUem, leurs petites 
rimantes, et è pousser Pierre, et é dé
molir Paul, et « comploter evee Jean 
contra Jacques! 

Cas gens-st doivent être Mes aver
tis que, s'ils s* laissâtes* slJer « leur 
penchant. Us mettraient de leurs 
mains eu tombeau te grande malade, 
le grande- blessée qu'est te Fronce. Le 

retour des luttes et des vengeances 
partisanes, envenimées par toutes les 
rancoeurs et les déceptions de l'après-
guerre, nous mènerait droit, en effet, 
à le guerre civile, consommerait l'ef
fondrement définitif de noire patrie. 

Nous aurons, demain, miens « 
faire : reconstruire nos cités eu 
mines, réensemencer nos champs, re
nouveler nos moyens de transport, 
fournir « nos jeunes ta nourriture 
matérielle et spirituelle qui leur eure 
manqué pendent es* dure* année», 
améliorer le condition des travail
leurs, secourir les sinistrés, repeupler 
les foyers de France. 

Ce sera l'ère de le solidarité et du 
travail, pour lequette l'ordre, le disci
pline, l'union s'imposeront eomms des 
nécessités vitales. Ce sera l'ère du 
grand rassemblement patriotique eu-

Les « V. 1 » iiinom?ebi«b.«s 
Amsterdam. 19 Juillet. — Le service 

d'informations britannique annonce 
que mardi. A 1A tombée du Jour tes 
« bombes volantes » sont tombées dans 
le Sud de l'Angleterre et sur Londres 
à une cadenc* de beaucoup c plus 
rap.de » qu'il y a quelque* ismsines. 

Mercredi, dés l'aube, tes engin* 
explosifs allemands ont aussi survolé 
• n peu* grande quantité que Jusqu'à 
présent le Sud «e l'Angleterre et te 
capitale britannique. 

M. Roosevelt vieodra-r-il 
ea NertsseUtdie ? 

Genève 19 Juillet. — On mande «e 
Londres: 

Dan* las milieux diplomatiques Ion 
doatens, on s'attend A une prochain» 
vtelto «e M. Roosevelt en Angleterre. 

A cette occasion, si. Rooeevelt fera 
probablement, dit-on. une visite seu
le front d» Normandie. 

d* travail poux le 
luttant avec énergie pour s e s exis
tence et pout cette «s 1 ahirope O* 
furent aussi des i n n é s d* tmvaih et 
de soucis pour assurer 1* sort «e te 
population de ce* contrées ». 

L* générai d'infanterie Ores* resnrte 
ensuit* officiellement tes pouvoirs 
militaires 

Dan* son discours d'entrés ea frar 
tiens, te commissaire du nstetj fj-sast 
mit i ' t w n t «m deus événements 
décisifs t savoir l'aggravation de te 
conduite de la guerre par suit* «es 
progrès réalisés dan* te technique des 
armement*, et ensuite, le fait que tes 
peuplée européens deviennent de plu* 
en plus convaincus que la lutte mena* 
pat 1 Allemagne décidera du sort des 
autres nations européennes. 

*H est hors de doute, «it-u, 
qu'aucun moyen autre que la fores 
de* armes n'amènera te décision 
finale. 

t L'esprit invenui •Hnnuiul est -en 
train de forger pour le soldat alle
mand d*6 arme* qui dépassent tout 
ce qu'on a rea.iaé Jusqu'ici «t qui non ' 
seulement rattrappent ainsi de .oin 
une avance passagère de ans enne
mis en madère technique, mais qui 
sont en même tempe de sature A 
rétabli» .'équilibre A l'égard de te 
supériorité, généralement en homme* 
et purem- nt matérielle de nos enne
mis, des innovation*, nous sa som
me* persuadés, amèneront te «ec-siost 
finale dan* te sens que nous désirons. 

s Mous savons que quoi qu'il 
advienne. Adotf Hitier saura bien «n 
venir à bout 

c L'Aliesnagave cet non i r u n w t s i 
un pays qui, par son histeére, par ea 
situation géographique et par te chif
fre de sa population, est naturelle
ment désigne à diriger tes rtssiintns 
de l'Europe mais este est aussi te 
seule puissance capable d* weeerver 
c* continent de te russe dan* te 
ohaos oolofaevloo-eapitalteta 

« Bn ma quall té d'un des plus 
ancien* partisan» du Fuhrer et « s 
quelqu'un qui connaît te peuple alle
mand acvuei Jusque «ans sas fibres 
es plus intune*, je puis certifier que 

l'Allemagne n'abandonnera teamle as 
lutte, quelles que soient tes esteons-
tancee, avant d'avoir remporté te vie» 
oire finale. » 

Le commissaire du flstfti esnrusi* 
ensuit* au générai d'Infanterie Oraa* 
ses sentltnente de profond* cama
raderie et salua tout particulièrement 
le préaident Boeder, qui Jusque 
l'heure actuelle a exercé tes fonction* 
d* chef de l'administration mtlhair» 
et qui continuera de te faire. 

La cérémonie es terrains par un 
triple * Sieg Heu » au Fuhrer et par 
l'exécution des hymnes nationaux. 

La récepboa 
des secrétaires i f a i l j f i 

Us commissaire du Besch reçut 
peu après le* secrétaires séaéiaux. 

Après avoir souligné que te lutte 
îns-nsée que i Angleterre et tes 
Btsts-Unis mènent contre l'Xurop» a 
permis aux peuple* européen* d'acqué
rir la conviction qu'il* sessHTstav» 
uns communauté forgée par un sort 
commun, il poursuivit : 

*Je ne doute pas qu'en compre
nant dan* cet esprit vetre travail e t 
notre tache commune, sons sers*, 
teesaieurs, K* interprètes d> te 
grande majorité de la putssteilaii « s 
votre pays. L'Burooe doit sSStSrt tou
tes ses forces au servie* «s te gu- rre 
pour pouvoir tenir têts à sas enne
mi* Bt si l'Allemagne pâte, «asute 
de* année», un lourd triant «e sans; 
pour défendre ''existence «s tous, s* 
n'est pas trop dernsnder s a s autres 
qu'ils mobilisent toutes leurs forces 
sur le terrain économique. » 

Le coasesaaf «"Etat Crsàé 
Le consealer d Btat Orohé appar

tient A ta vieille garde «'Adotf 
KUtor. Bn 19». U s'affilia au N S 
D. A. P et tends» que te Fuhrer 
était smprisonne à l»iirtsb»i*. II 
resta un membre setat a s mostsmtsi» 

tutien du part»- en 1*25. a dévia* 
rédacteur en chef «« i'ciissa» «te com
bat « Weetdmtecher B*oass»B%sr » et 
plus tard, gauleiter de te « Gau » 
Ootesne - Aix-te-Chaostte. fenttiens 
qull a continué à r«BSJ«sr Jusjru'A 

ste 1939, M fut nomme pgsjssSI «a 
conestt-municipel «s Qnl usait, on 1993 
membre «u Conseil dTeXat musais* 
et en 1933 iissndse du 

Les Ssatessa se ra i l s * i s» 
tour de vrais chefs et de principes Liniat» «nt été célébrée* A Farte, 
hardi,, loin, très loin de te folia dé. l'égllas Saint-Joseph, en présene» d'une 
—-~—•—- 4 - .— «**<*> *t de se* chi- foule considérable, parmi laquelle des 
wsppyujt**, me ses teus et ae ses en* . y . ^ . Mmm ^o^^ nmÀ **ai«nt été le» 
néree. — „ _ _ .—_ eempssnsss «s lutte «t de gteirs «s 

Lotns-ht. POULLAIH. défunt. 

Les pertes d'Eisenhower 
250.000 hommeg 

Ju»qu'A pissent, te groupe «as 
l'Invasion a perdu plus «S 

leurs effectif*. 
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